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graphique, on prefere des prismes d'angles relativement faibles
et cela pour des raisons photometriques. Si l'on neglige les

pertes par absorption et reflexion, qui croissent beaucoup avec

l'angle du prisme, la dispersion est proportionnelle ä l'angle
du prisme (suppose petit). La duree de pose est aussi
proportionnelle ä cet angle. Grace ä la souplesse de pose des plaques,
cette regie est pratiquement valable pour un angle quelconque.

Observatoire de Geneve.

Stance du 18 novembre 1937.

J.-L. Perrot. — Sur la descente des ovocytes chez Z'Helix

pomatia.

Dans une note dejä ancienne (1889) *, Jean Perez parle d'une

desquamation epitheliale et d'une destruction des spermato-
zoi'des au niveau du canal hermaphrodite de VHelix pomatia,

peu avant la ponte. Cette double regression laisserait bientot
le canal vide et ce serait pendant le court moment compris
entre cette destruction et la descente de nouveaux spermato-
zoides, que les ovocytes passeraient de l'ovotestis ä la chambre
de fecondation.

Jusqu'ä present, personne n'a pu confirmer ces observations

qui facilitaient etrangement l'idee qu'on se faisait de l'impos-
sibilite d'une autofecondation. Personne non plus n'a observe

la descente des ovocytes ä travers le canal hermaphrodite
des Helix.

En sacrifiant des Helix pomatia en vue d'une etude sur l'ovo-

genese et la fecondation, j'ai pourtant trouve ä plusieurs

reprises des ovocytes dans ce canal. Pas trace de desquamation

epitheliale ou de destruction du sperme dans ces cinq cas.

Au contraire, les ovocytes sont entoures de spermatozoi'des

innombrables, et Fepithelium est intact.
Notons tout d'abord les points suivants:

1 C. R. Acad. Sc. Paris, T. 108, 1889.
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1. La descente des ovocytes le long du canal hermaphrodite
est tres rapide et se passe alors que l'animal est encore en train
de confectionner son nid.

2. Les ovocytes ne sont pas fecondes. On cherche en vain
un spermatozoide en train de penetrer ou une tete de sperma-
tozoide en evolution ä l'interieur du cytoplasme de 1'ovoeyte.

3. Les cones protoplasmiques, meme dans le cas d'un
ovocyte ayant dejä emis son premier globule polaire, ne sont pas
encore presents. Ces expansions du cytoplasme, dont je dirai
un mot plus tard, sont absolument caracteristiques des ovocytes
dans la chambre de fecondation.

4. Les ovocytes ne sont pas dans chacun des cas au meme
stade. La variation porte de la prophase precoce ä la telophase
de premiere division.

5. Les ovocytes, ä differents niveaux du canal hermaphrodite,
sont d'une maniere generale ä un stade plus avance que ceux

qui sont dejä dans la chambre de fecondation. L'exemple le

plus frappant est celui d'un Helix dont le canal hermaphrodite
contient 9 ovocytes en metaphase et telophase de premiere
division, alors que les 40 ä 50 ovocytes, dejä dans la poche de

fecondation, ne sont encore qu'en prophase.
II semble done que la receptivite de l'ovocyte ne soit pas liee

ä un stade precis de la maturation, mais bien plutöt ä sa position
dans le tractus genital. Qu'il soit en prophase, en metaphase

ou en telophase de premiere division, il n'est feconde que
lorsqu'il a penetre dans la chambre de fecondation.

Une des theories que l'on a pu mettre en avant pour essayer
d'expliquer l'impossibilite d'une autofecondation est celle-ci:
les spermatozoi'des ne fecondent pas les ovocytes, au niveau
du canal hermaphrodite, non pas parce qu'ils sont inactifs,
mais parce que les ovocytes ne sont pas encore receptifs ä ce

niveau. Cette theorie est en accord avec mes observations, mais
eile n'exclut pas la possibility d'une autofecondation dans la
chambre de fecondation.

Quant au fait de la presence dans le canal hermaphrodite
d'ovocytes ä un stade plus avance que ceux qui se trouvent
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plus bas, il est difficile de l'expliquer sans faire intervenir un
ralentissement, ou meme un arret des processus maturatifs,
au niveau de la chambre de fecondation. L'apparition des

cönes de protoplasme, qui denote un changement dans l'etat
physico-cbimique des ovocytes, en est peut-etre un indice et
le fait que l'on a pu bioquer experimentalement des oeufs en

metaphase dans la chambre de fecondation pendant 48 heures,

simplement en les retenant dans cette chambre, en est certaine-
ment une preuve.

Quelques mots sur ces cones, homologues, ä mon avis ä

tort, aux cones de fecondation par Ikeda chez un Bradybaena,
voisin des Helicides. Ce sont des expansions protoplasmiques
pointues, rarement bi- ou trifurquees, dans le prolongement des

rayons, apparaissant a la premiere division de maturation,
des que l'ovocyte se trouve dans la chambre de fecondation.
lis disparaissent sans laisser de trace des que l'ceuf est engage
dans l'ovispermiducte.

Pour l'instant, il est difficile d'aller plus avant dans l'analyse
de ces phenomenes. Les cönes de protoplasme apparaissent-ils
avant ou apres la penetration du ou des spermatozoiides
Sont-ils lies ä la receptivite de l'ovocyte ou ä la fecondation
Le ralentissement de la maturation est-il la consequence de

la penetration du spermatozoide ou de la formation de ces

expansions cytoplasmiques Ces cones ont-ils quelque chose

a voir avec la membrane de fecondation J'espere pouvoir
elucider la question prochainement.

Quelques indications encore sur la descente des ceufs le long
de l'ovispermiducte.

Les ovocytes, fecondes au niveau de la chambre de fecondation,

passent un ä un dans une poche inferieure, dans laquelle
aboutit le canal de la glande de l'albumine. C'est la, au stade

metaphasique le plus souvent, qu'ils sont enrobes d'albumine,
puis ils descendent le tractus genital femelle apres avoir recu
un second apport d'albumine et une coque calcaire plus bas.

C'est done dans l'ovispermiducte et le vagin que l'on trouve
les Stades anaphasiques et telophasiques de premiere division,
puis la seconde cinese, avec remission du second globule polaire,
enfin revolution des deux pronuclei. II y a du reste une grande
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variation quant au niveau auquel se passent ces differents
stades. Les premiers ceufs pondus d'une chaine de 60 ou 70 oeufs,

par exemple, sont parfois encore en metaphase de premiere
division, alors que les derniers seront pondus en telophase de

seconde division. J'ai cru tout d'abord ä un freinage mecanique
des ceufs dans l'ovispermiducte, qui ralentirait la ponte, alors

que la maturation se poursuivrait au rythme normal plus haut.
Ce n'est pourtant certainement pas le cas, car la ponte, j'ai pu
l'observer maintes fois, se fait avec une regularity quasi parfaite,
du premier oeuf au dernier, ä raison d'un oeuf par demi-heure
environ.

II y a plutot acceleration progressive des processus de
maturation au cours de la ponte, et les ovocytes semblent terminer
leur maturation d'autant plus vite qu'ils sont restes plus
longtemps dans la chambre de fecondation.

Max Perrot. — Recherches sur les chromosomes des Pulmones

stylommatophores (Note preliminaire).

Nous avons effectue de nombreuses numerations de chromosomes

chez plusieurs especes de Pulmones stylommatophores,
principalement dans la famille des Helicidae. Ces numerations
ont ete faites sur des prophases et des metaphases de premiere
cinese de maturation. Dans certains cas favorables nous avons

pu egalement compter les chromosomes ä la metaphase de la
deuxieme cinese de maturation. Nous donnons dans cette note
le resultat de ces numerations chez 16 especes. Nous avons classe

les especes de la famille des Helicidae que nous avons etudiees

en sous-genre, genre et sous-famille. Cette classification est

celle generalement admise par les systematiciens h

Famille des Helicidae.

Sous-famille des Helicinae.
(n nombre des chromosomes haploides).

Helix (Cantareus) aperta. Origine des animaux: Cannes, n 27.

Helix (Cryptomphalus) aspersa. Origine des animaux: Geneve,

Cannes, Oran. n 27.

1 Surtout Mermod, Germain.
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